Biographie de Maria Cristina Carlini

Le parcours artistique de Maria Cristina Carlini comprend des expositions dans de nombreux sièges publics et privés au niveau international.

La sculptrice milanaise Maria Cristina Carlini commence à travailler la céramique au début des années soixante-dix à Palo Alto, en Californie, où elle suit un cours de spécialisation et travaille pendant deux ans. Elle rentre en Europe, d’abord à Bruxelles, puis, en 1978, en Italie, où elle ouvre à Milan un atelier dans le quartier de Brera. En 1983 elle tient une exposition individuelle à la Rocca d’Angera et depuis 1984 elle alterne ses premières expositions avec des cours avancés au Californian College of Arts and Crafts à Oakland - S. Francisco, où elle se rapproche du nouveau courant artistique 'New Ceramics'. 

Ses expositions se poursuivent dans des sièges publics et privés dans toute l’Europe, à savoir: à Paris, en 1992, elle participe à “Découvertes 92”, au Grand Palais, avec une présentation d’Elena Pontiggia; ensuite, on la retrouve à Bruxelles, à Milan, à Bologne, à Reggio d’Émilie, à Laveno Mombello, à Angera et à Bergame. 

L’acier Corten, le fer et le bronze commencent de plus en plus à faire partie de son expressivité même dans ses œuvres d’échelle monumentale.

En 2003 elle expose à la Galerie Borgogna de Gianni Schubert, à Milan, présentée, dans le catalogue publié Skira, par Luciano Caramel.

En 2004 elle expose à Rome, à Sant’Ivo alla Sapienza – siège des Archives de l’État, dans une exposition individuelle parrainée par le Ministère du Patrimoine et des Activités Culturelles intitulée “Tracce e Luoghi” (“Traces et Lieux”), commissariée par Carlo Franza. Toujours en 2004, à Milan un jury international lui attribue le « Prix des Arts », « Prix de la Culture » pour la sculpture à l’occasion de la XVIème édition.

Entre 2004 et 2005, elle participe à l’exposition “Nutrirsi con l’arte” (“Se nourrir avec (l’)Art”) au Musée des Antiquités de Turin, commissariée par Giovanna Barbero.

En 2005 elle tient une exposition individuelle à Turin, dans le complexe Monumental du Palais Royal, parrainée par le Ministère du Patrimoine et des Activités Culturelles, intitulée “Le stanze” (“Les chambres”), commissariée par Carlo Franza. 

Au mois de mai 2005, au Palais du Senat de Rome, elle est proclamée “Artiste de l’an” à la XVIème édition du « Prix des Arts », « Prix de la Culture ». Elle participe à l’exposition “Hommage à Walter Valentini”, organisée par la Municipalité de Pesaro, qui achète une de ses œuvres pour les Musées Municipaux de la ville. 

Encore en 2005, elle tient l’exposition individuelle “Reperti” (“Pièces trouvées”) au Musée   National de la Villa Pisani à Strà-Venise, parrainée par le Ministère du Patrimoine et des Activités Culturelles.

En 2006, elle tient l’exposition intitulée “Terre” (“Terres”), parrainée par le Ministère du Patrimoine et des Activités Culturelles, dans les Archives Centrales de l’État à Rome – EUR, commissariée par Carlo Franza. À cette même occasion, sa grande sculpture intitulée “Fortezza” (“Forteresse”) est installée en permanence devant la place en face du bâtiment des Archives.

Au mois de juin 2007, elle participe à “Stemperando 2007”, invitée par Giovanna Barbero, à la Galerie Municipale d’Art Moderne de Spolète, au Palais Collicola.

En octobre 2007, on inaugura sa sculpture monumentale “La Porta della Giustizia” (“La Porte de la Justice”), placée à l’entrée de la Cour des Comptes de Milan, dans le square d’en face.

En 2008 elle tient une exposition individuelle à l’Institut Italien de Culture à Prague, commissariée par Carlo Franza, puis une autre exposition individuelle aux Archives de l’État de Milan, au Palais du  Senat, commissariée par Gillo Dorfles.

Toujours en 2008 on inaugure deux autres sculptures monumentales de l’artiste, une à la Nouvelle Foire de Milan – Rho, l’autre dans la Place dei Valdesi à Cosenza, parrainée par l’I.N.A.C., de façon concomitante avec une exposition individuelle à la Bibliothèque Nationale de Cosenza.

De grande envergure internationale sont aussi les expositions de Maria Cristina Carlini au cours de l’année 2009. 

En avril, la ville de Paris à la Mairie du Vème Arrondissement et dans les rues du centre historique, Place du Panthéon, Place de la Sorbonne, Rue Soufflot et Boulevard Saint Michel, ses sculptures dans l’exposition “Maria Cristina Carlini. Sculture nella città” (“Maria Cristina Carlini. Sculptures dans la ville”), commissariée par Luciano Caramel, dont Legami (Liens), qui est acquise et exposée en permanence. 

À Loreto ses œuvres sont les protagonistes d’une exposition significative, commissariée par Carlo Franza, ayant pour titre “Maria Cristina Carlini. Inventario Contemporaneo”/“Maria Cristina Carlini. Inventaire Contemporain”, hébergées dans les caves de  Bramante: ici, l’imposante sculpture Pellegrini/Pèlerins reste en exposition permanente dans les Jardins de la Porta Marina. 

En Espagne, de mai jusqu’en juillet, plusieurs sculptures monumentales sont installées dans les rues de Madrid, Calle Mayor, Paseo de la Castellana, Calle de Juan Bravo, Plaza Alfredo Mahou, en plus de maquettes, gigantographies et sculptures exposées à l’Institut Italien de Culture. L’exposition est commissariée par Giovanna Barbero et Gillo Dorfles.
En juin, Maria Cristina Carlini reçoit à Rome, au Capitole, le Prix Ignazio Silone pour la Culture, en confirmation de son importante contribution innovatrice et culturelle au monde des arts visuels.
Au mois de septembre, dans le siège de la  Collection Guggenheim de Venise, on présente le livre “Maria Cristina Carlini”, qui retrace les principales étapes artistiques de la sculptrice à travers les textes de seize critiques internationaux. Pour cette importante occasion, Maria Cristina Carlini réalise des livres-sculpture exclusifs en exemplaires uniques. 

Au cours de l’année 2010, elle joue un rôle de protagoniste à l’occasion d’expositions de grande envergure internationale. 

À Reggio de Calabre, entre janvier et février, a lieu son exposition individuelle au Château Aragonais e sur la Promenade Falcomatà on peut admirer sa sculpture Monumento al Mediterraneo (Monument à la Méditerranée), qui y restera exposée en permanence.

À l’occasion des célébrations du 40ème anniversaire des relations diplomatiques entre l’Italie et la China, son œuvre monumentale Viandanti (Passants) est installée de manière permanente devant l’Ambassade d’Italie à Pékin. Toujours à Pékin, dans la magnifique Cité Interdite, on inaugure l’exposition individuelle “Colloquio tra giganti” (“Colloque parmi Géants”), grâce à laquelle Maria Cristina Carlini est la première sculptrice contemporaine à exposer dans le complexe impérial.
Certaines de se monumentales sculptures sont installées en permanence dans les Musées Municipaux de Pesaro (2005), dans les Archives Centrales de l’État à Rome – EUR (2006), à la Court des Comptes de Milan (2007), à la Nouvelle Foire de Milan – Rho (2008), Place dei Valdesi à Cosenza (2008), dans la ville de Paris (2009), dans les Jardins de la Porta Marina à Loreto (2009) et sur la Promenade Italo Falcomatà de Reggio de Calabre (2010).  

De nombreux catalogues de l’artistes sont publiés par Verso L’Arte Edizioni et Skira, en plusieurs langues, avec des textes par d’illustres critiques tels que Luciano Caramel, Claudio Cerritelli, Gillo Dorfles, Carlo Franza, Laurence Pauliac ou Elena Pontiggia.









